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PUBLICITÉ

Plus de 130 taureaux de
toutes tailles ont été
présentés hier au concours
cantonal des Ponts-de-Martel.
Cet effectif en hausse
démontre l’intérêt des
éleveurs pour cette
manifestation où l’on croise
aussi des femmes. Reportage.

ALEXANDRE BARDET

L
e pelage mouillé de Jé-
clipse, un taureau de 600
kilos, luit sous le soleil.
Son propriétaire le gicle

devant l’Anim’Halle des
Ponts-de-Martel. «Il faut qu’il
soit beau propre pour défiler
devant le juge», explique Tony
Wieland, des Verrières. «Il ne
faut pas mettre trop de pres-
sion au jet, mais le taureau ap-
précie de se faire laver.»

D’une main ferme, une
corde passée dans la boucle na-
sale de son protégé de 18 mois,
l’éleveur va ensuite l’attacher
parmi les 130 autres taureaux
de tous âges inscrits à ce con-
cours cantonal annuel. Soit 25
de plus qu’en 2007.

«Cette participation con-
firme la raison d’être de ce
concours, qui représente une
émulation pour l’élevage et
une plate-forme pour la vente
et l’achat de taureaux», se ré-
jouit Heinz Strahm, président
de la Fédération neuchâteloise
des syndicats de la race tache-
tée rouge. Celle-ci en a repris
dès 2007 l’organisation, aban-
donnée par l’Etat.

Un numéro inscrit en bleu
sur la croupe, les taureaux défi-
lent par catégories. Les juges
leur donnent des points en
fonction de la ligne et de la lar-
geur de leur dos, de la force de
leurs pattes. La morphologie
d’un géniteur, outre les perfor-
mances laitières de sa mère,
aura une influence sur la ro-

bustesse et la qualité de ses
filles.

Musique folklorique et beu-
glements rythment le passage
des mâles. L’arène de sciure est
entourée de centaines de per-
sonnes, surtout des hommes,
mais quelques femmes aussi.

«Je viens pour la première
fois, par curiosité et parce que
je suis une formation d’agri-
cultrice. Mis à part qu’il y a de
très beaux taureaux, je suis
étonnée de voir autant d’inté-
rêt, autant de monde», avoue
Geneviève Burkardt. «Je
trouve intéressant qu’une telle
manifestation survive à l’heure
de l’insémination artificielle et
de la technologie génétique.»

«Ce concours permet avant
tout de comparer les bêtes, de
dialoguer entre éleveurs», ex-
plique Tony Wieland, dont le
troupeau familial de 80 laitiè-
res est sailli à 25% en monte

naturelle et 75% par insémina-
tion artificielle. «Il y a ici une
convivialité, mais aussi une ri-
valité qui fait le piment de
l’élevage. C’est facile de clamer
qu’on a la plus belle bête, si on

la laisse à l’écurie. Ce qui fait la
qualité de l’élevage? La pa-
tience, la passion, un intérêt
pour tout ce qui se passe. Mais
il faut aussi avoir beaucoup de
chance.» /AXB

LA FAMILLE WIELAND ET JECLIPSE Ce mâle de 18 mois et 600 kilos faisait partie des 130 taureaux présentés
hier aux Ponts-de-Martel par une nonantaine d’éleveurs. (CHRISTIAN GALLEY)

CONCOURS CANTONAL

Les beaux taureaux
ont toujours la cote

RADARS
Fini les annonces sur les radios locales
Sur décision de l’Office fédéral de la communication, les radios de l’Arc
jurassien (RTN-RJB-FRJ) ont cessé hier soir d’annoncer les contrôles radars
sur leurs ondes. Par ailleurs, la police cantonale dément la rumeur annonçant
un radar fixe à l’extrémité sud du tunnel de La Vue-des-Alpes. /axb
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Les premiers titres
SEC suisse décernés

A l’occasion de l’ouverture
de Formation en fête jeudi soir
à Couvet, la Société des em-
ployés de commerce (SEC) a
délivré les premiers certificats
SEC Suisse de comptable spé-
cialisé.

La SEC La Chaux-de-Fonds
- Neuchâtel (sous sa bannière
SEC Formation) a remis 18 ti-
tres à la toute première volée
des lauréats du Certificat SEC
Suisse de comptable spécialisé.
Il s’agit d’un «nouveau module
dans le paysage de la forma-
tion commerciale, qui se veut
une étape intermédiaire dans
le cheminement vers l’obten-
tion du brevet fédéral de spé-
cialiste en finance et comptabi-
lité», explique la SEC.

«Tandis que l’heure est aux
défis permanents pour les en-
treprises, alors que l’informa-
tion circule en temps réel, que
les processus de décision s’ac-
célèrent, et que, dans la foulée,

les marchés se globalisent, les
tout nouveaux titulaires du
Certificat SEC Suisse de
comptable spécialisé représen-
tent donc des forces vives dans
notre région et une plus-value
pour l’économie», estime la
SEC.

Cette nouvelle filière ren-
contre un franc succès, puis-
que 46 candidats ont entamé
la formation à la rentrée dans
le canton de Neuchâtel.
/comm

Palmarès
Certificat SEC suisse de comptabilité
financière: Nathalie Aubert, Catherine
Boll, Magali Daniel, Anaïs Desaules,
Véra Dias, Katia Gilliard, Jenny Koller,
Sarah Landry, Clyvie Robert-Perritaz,
Sylvia Schaffter, Cyrielle Vuilliomenet,
Romain Barthel, Christophe Brügger,
Pierre-Yves Rognon, Alexandre Sahli,
Marc Schelling, Mario Willi.
Certificat SEC suisse de comptabilité
de gestion: Philippe Prisse

COUVET Dix-huit titres ont été remis jeudi soir (SP)

En bref
■ TOURISME

La hausse des nuitées hôtelières se poursuit
Les hôtels du canton de Neuchâtel ont enregistré quelque 26 000
nuitées en juillet, soit 3,4% de plus qu’en juillet 2007 (la hausse au
niveau suisse est de 3%). Pour les sept premiers mois de l’année, la
progression entre 2007 et 2008 avoisine 3%, a communiqué hier
Tourisme neuchâtelois.
Ces bons résultats de juillet sont surtout dus aux visiteurs suisses
(+12%) et français (+30%). Le nombre d’hôtes américains a en
revanche reculé (-35%). Tourisme neuchâtelois l’explique notamment
par la faiblesse du dollar, la crise hypothécaire aux Etats-Unis et le
cours du pétrole qui a rendu le prix des longs voyages décourageant.
/comm-réd

■ ÉTAT DE NEUCHÂTEL
Départ du chef du service financier

Le Conseil d’Etat a pris acte de la démission de Christian Gobat, chef du
service financier. Entré au service de l’administration cantonale
neuchâteloise en juillet 2007, Christian Gobat a souhaité donner une
nouvelle orientation à sa carrière professionnelle. /comm

«Il faut se méfier»
«Là, il a l’air calme, mais il

faut toujours s’en méfier»,
reconnaît l’éleveur chaux-de-
Fonnier Francis Lehmann,
propriétaire de Boby, un
reproducteur simmental d’une
tonne et presque 5 ans. «Un
taureau reste imprévisible, il
peut être très gentil et tout à
coup se retourner si quelque
chose l’effraie ou l’énerve. Avec
une bête de ce poids et de cette
force, même un mouvement
sans intention méchante peut
être dangereux.» /axb

BOBY Imprévisibles, les taureaux
sont en plus inconscients de leur
force. (CHRISTIAN GALLEY)


